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seul Saint, le Très Haut, et le Maître de toutes les milices 
célestes et de tout ce qui est créé.” Les Ange» répondaient 
à leur tour à ces divines louanges qui étaient si douces aux 
oreilles du Seigneur ; et avec cette harmonie céleste ils arri­
vèrent à Saragosse vers minuit.

Le très heureux apôtre saint Jacques était avec ses disci­
ples hors de la ville tout contre la muraille qui longe les 
bords de l’Ebre, et il s’était un peu écarter de leur compa­
gnie pour faire oraison. Parmi les disciples, les uns dor­
maient et les autres priaient à l’example de leur Maître ; et 
comme ils ne pensaient rien moins qu’à ce qui allait leur 
arriver, la procession des Anges se tint à une certaine dis­
tance avec la céleste harmonie, pour ne pas les surprendre, 
de sorte qu’elle pût être entendue de loin non seulement 
par saint-Jacques, mais aussi par les disciples ; ceux mêmes 
qui dormaient se réveillèrent, et tous furent pénétrés d’une 
vive consolation intérieure et jtransportés d’une admiration 
qui les jeta hors d’eux mêmes, et leur fit verser d’abondan 
tes larmes de joie. Ils aperçurent en l’air une lumière écla­
tante qui surpassait celle du soleil quoiqu’elle ne s’étendit 
pas de toutes parts, ne remplissant qu’un espace déterminé, 
comme un grand globe. Plus ravie encore, à cette vue d’ad 
miration et de joie, ils restèrent immobiles jusqu’à ce que 
leur maître les appela. Par ses merveilleux edets qu’il leur 
faisait sentir, le .Seigneur voulait les préparer à les rendre 
attentifs à ce qu’il leur serait découvert de ce graud mys­
tère. Les saints Anges placèrent le trône de leur Heine 
sous les yeux de l’apôtre qui, absorbé dans sa plus sublime 
oraison, entendait la céleste musique et apercevait la lumiè. 
re mieux que les disciples. Les Anges portaient une petite 
colonne de marbre ou de jaspe, et d’une autre matière diffé­
rente ils avaient fait une statue qui n’était pas fort grande, 
de la Heine du ciel ; ils la portaient avec beaucoup de véné­
ration ; et ils avaient préparé ces objets sacrés cotte même 
nuit avec l’habilité qui leur est naturelle quand Dieu leur 
donne le pouvoir d’agir sur quelque chose.

La divine Heine de l’univers étant sur le trône admirable


